COMMENTAIRE de

 «  L’EVANGILE de la RESURRECTION »
de JOSEPH MOINGT
Un voyage au cœur de notre foi, à travers 6 méditations.

Méditation I : FOI ET RESURRECTION 
Paul est le premier à relater la Résurrection (1 Th et 1 Co) : il explique qu’elle fonde  l’espérance chrétienne du salut car elle aboutit à la Résurrection générale à la fin des temps, et il veut s’attacher à annoncer cette Bonne Nouvelle de l’Evangile aux païens.  

La Résurrection répare le scandale de la croix : Jésus est le premier ressuscité et il porte un germe de vie dont la puissance de germination représente la gratuité de l’Amour du Père pour l’humanité. A ce stade de la réflexion, nous sommes invités à invoquer l’Esprit-Saint afin qu’il nous aide à mieux comprendre ce mystère pour pouvoir mieux l’annoncer.
Méditation II : LA RESURRECTION DE JESUS, EVENEMENT DE L’HISTOIRE 
La Résurrection n’a pas été enregistrée dans les annales du temps mais il existe quelques témoignages.   
□ le tombeau vide, le 3ème jour, nombre symbolique, car la notion de durée n’a plus cours dans l’Eternité de Dieu : Jésus disparait en Dieu. 
□ Jésus, se laisse voir pendant 40 jours, autre nombre symbolique : 40 jours de purification, comme en carême, 40 jours pendant lesquels il fait sentir sa présence ; puis, un autre jour : « tout en parlant il leur montra ses mains ». Mais comment est-il arrivé là ?                                               
□ Selon les écritures depuis Moïse, puis les prophètes, tout s’accomplit comme il avait été annoncé. Il le dit à la synagogue de Nazareth, mais quel est le vrai projet de Dieu pour Jésus en face de la méchanceté des hommes, se demandent ceux qui l’entendent ? 
□ Dieu l’a ressuscité, c’est une démonstration de sa toute puissance et de sa bienveillance. Après quoi, les disciples relisent avec plus d’attention les écritures et enfin comprennent. Nous-mêmes n’aurions pas fait mieux. Nous avons, nous aussi, à renaître dans l’espérance du Royaume annoncé par Jésus.
Méditation III : HISTOIRE DU SALUT ET  RESURRECTION 
Nous ne devons pas séparer la mort et la Résurrection afin de bien mettre en évidence  le pardon gratuit du Père fécondé par l’Esprit qui sème pour nous une semence de vie Eternelle. 
La libération de la mort
Le projet de Dieu a été, depuis toujours, de nous arracher à la mort à travers le Résurrection du Christ. C’est donc bien la victoire de la vie sur la mort qui s’inscrit dans l’histoire humaine. Dieu ne dévie pas de sa ligne de conduite, il pardonne, encore et encore, car il nous aime. Il nous envoie son Fils, qui accepte cette mission, pour l’humanité dans son entier.
Création nouvelle
Jésus ressuscité, c’est un homme nouveau, le Premier Né d’entre les morts, promis à la paix au bénéfice de tous (1 Co 15, 20-21 ; Jn 12, 32 ; He 2, 10-13). Nous sommes donc bien tous impliqués dans la Résurrection, elle est pour nous une orientation de vie, un engagement que nous pourrons tenir grâce à la force de l’Esprit-Saint, si nous l’invoquons.
Méditation IV : LA REVELATION DE JESUS COMME CHRIST
La révélation si elle veut être considérée comme un évènement historique doit  s’exprimer par la parole, celle de Pierre, puis par des écrits, ceux des évangélistes. L’auteur nous propose 3 temps de réflexions.      
La proclamation de l’identité de Jésus
Pierre en témoigne le jour de la Pentecôte où poussé par l’Esprit il révèle  dans Ac 2, 14-32, 33-36 : « Jésus, Dieu l’a ressuscité, tous, nous en sommes témoins….Dieu l’a fait Seigneur et Christ… ».  Cette proclamation est le fruit d’une longue méditation des disciples qui, depuis Pâques, relisaient les écritures ; ils reçoivent la foi le jour de la Pentecôte, illuminé par le don de  l’Esprit.
Un travail de mémoire                                                                                                                                           
Ils se souviennent par exemple de :
- de la réponse de Jésus au grand-prêtre à la question : « Es-tu le Messie, le Fils du Dieu béni ? » ; «Je le suis»
- la réponse de Pierre dans une autre circonstance, à Jésus lui demandant : «  Et vous, qui dites-vous que                                                                                                                                                                                                                                                                                                                     je suis ? » «  Tu es le Christ, le Fils du Dieu Vivant ».   
Enfin, ils décryptent  l’énigme de Jésus : il est habité par le Père.                                                                                          
L’écriture de l’histoire de Jésus                                                                                                      
L’authenticité des écrits a été dans son ensemble reconnue, car on a su mettre à part les récits enjolivés.                                                                                                                                                                Nous retiendrons principalement que Jésus était un homme habité par la présence de Dieu, mais un « Dieu » avec nous, dans chacun de nous, et que la venue du Royaume se ferait dans ses pas.
Méditation V : LA TRINITE DE DIEU REVELEE PAR L’ESPRIT DU RESSUSCITE
La meilleure des Bonnes Nouvelles, c’est la matérialisation de la présence de l’Esprit-Saint : lors du baptême de Jésus et au tombeau vide s’écoule l’Eau vive. Dieu se révèle Père par la Résurrection de Jésus et Jésus est révélé Fils par L’Esprit qu’il nous donne.   
Le Père révélé dans le Fils 
Jean l’affirme : «  Personne n’a jamais vu Dieu ; le Fils unique, qui est dans le sein du Père, c’est lui qui l’a dévoilé » (Jn 1, 18) et, toujours dans Jean : « Qui m’a vu a vu le Père » et « Croyez que le Père est en moi et que je suis en lui…le Père fera en vous, les mêmes choses qu’en moi, et même de plus grandes, parce que je vais au Père. » (Jn 14, 6-9). Jésus est l’Unique et nous sommes tous enfants du même Père. Depuis la Résurrection, à laquelle nous sommes associés, par la puissance de l’Esprit, c’est en communion d’Amour.
Le Fils révélé par l’Esprit   
Avant les adieux à ses disciples, Jésus a très peu parlé de l’Esprit. Mais nous lisons dans Jean (14, 15) : «  Je prierai le Père et il vous enverra un autre Paraclet », un autre que moi, pour vous aider, vous défendre, vous consoler. L’Esprit-Saint est une personne, la 3ème de la Trinité, il est le lien réciproque entre le Père et Jésus et nous. « Que tous soient un  comme toi, Père, tu es en moi et que je suis en toi, qu’ils soient en nous eux aussi » (Jn 17, 21).                                                                                
C’est lui, l’Esprit qui a ouvert les yeux des Apôtres et leur a donné le courage de témoigner et d’enseigner, Il est donc le moteur des premiers chrétiens qui vont s’organiser pour transmettre la « Bonne Nouvelle » et            la répandre dans la monde.

Dieu Trinité révélé comme Amour 
Jean, dans sa première lettre, l’affirme : « Dieu est Amour » (1 Jn 4, 8),  «  parce qu’il nous a aimé en premier » (1 Jn 4, 19), «  il nous a envoyé son fils unique, pour que nous vivions par lui » et « il nous a donné de son Esprit » pour que « nous demeurions en lui et lui en nous »  (1 Jn 4, 10-13). Tout est presque dit sauf que Jean précise bien que nous devons nous aimer les uns les autres. Le cercle vertueux de l’Amour doit se refermer. Il ne s’agit pas d’un amour possessif mais de partage en communion les uns avec les autres. Par amour, « Dieu  a rendu possible la croix de Jésus et permis qu’elle soir érigée en arbre de vie et qu’elle le reste jusqu’à la fin des temps ».
Le  Dieu qui vient                                                                                                                                
Dans l’Apocalypse, Jean définit Dieu qui vient à nous par le don de l’Esprit : « Celui qui est et qui vient », « Son Amour est de toujours à toujours » (Ap 1, 4). Pour Dieu la notion de temps n’a plus cours, il est proche en tout temps, c’est pourquoi les théologiens aiment évoquer « l’humanité de Dieu ». C’est pourquoi il a envoyé Jésus prendre notre condition d’homme afin de l’intérioriser en lui ; c’est ce qui s’est passé sur la croix.
Méditation VI : L’ANNONCE DE LA RESURRECTION AUJOURD’HUI    
Continuons à nous fier à St Paul qui nous indique le lieu où elle est annoncée : dans le mémorial eucharistique, et le moyen  pratique d’en témoigner : le ministère de la réconciliation.
Le mémorial eucharistique
Paul met en évidence (dans la 1ère lettre aux Corinthiens, ch. 15 et 11) que mort et résurrection du Christ sont intimement liées sous le signe eucharistique (rappel de la Cène) révélé par la Résurrection en tant que libération de la mort. Il est événement porteur de vie éternelle et reste à ce titre perpétuellement présent et agissant dans l’histoire, tourné vers le retour du Seigneur qui vient à nous, qui est sorti de la mort et qui demande aux siens de s’en souvenir pour en percevoir, dans le temps, les fruits de vie de l’arbre de la croix. 
Le ministère de la réconciliation
N’oublions pas non plus que cette communion est un partage entre tous, sans distinction de races, de sexe, de conditions sociales : « Car vous êtes qu’un dans le Christ » (Ga 4, 28). C’est cela faire Eglise : gommer les différences, se mettre au service. C’est aussi témoigner par notre façon d’être, de savoir partager et de se juger soi-même afin de pouvoir se corriger : c'est-à-dire vivre en chrétien authentique et avoir l’audace de chercher la vérité des voies nouvelles. Ces voies peuvent passer par la nécessité de voir évoluer l’Eglise : « Ayons à cœur ce qui est bien non seulement devant Dieu, mais encore devant les hommes » (Co 8, 21). Puis l’auteur cite Romains 12, 2, le verset du discernement : savoir discerner quelle est la volonté de Dieu.   Comment donner corps à l’homme nouveau (le chrétien qui veut annoncer la Résurrection) ?                                               - pratiquer le « commandement nouveau » : « Aimez-vous les uns les autres… » (Jn 13, 34),
- témoigner de la résurrection de Jésus et de la conviction qu’il nous rejoindra ainsi que beaucoup d’autres.
CONCLUSION

Si la résurrection du Christ n’est pas qualifiée d’événement historique, elle semble être avant tout une révélation : que Dieu est Amour et qu’il vient à nous par le don de l’Esprit. C’est ce qui se passe à chaque eucharistie : le Salut nous est offert. Le germe de la Résurrection universelle y est semé, il est l’arbre de vie, donc puissance de vie. C’est pourquoi nous avons à témoigner de la libération de la mort par l’Amour du Dieu trinitaire.                
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